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Jeudi 3 : Avec la pose de 8 vitres des fenêtres du cloître de 91 kg chacune, nous découvrons le 
monastère sous un angle très différent. En descendant le grand escalier, nous apprécions le nouveau 
crépi des murs extérieurs, les panneaux d’Arcabas pour la couleur, la pelouse et les allées tracées au 
cordeau. On aperçoit même un petit bout de montagne et les cimes des arbres par-dessus le toit de 
l’église. Jusqu’alors avec les vitres dépolies, ceci nous était caché. 

Dimanche 6 : Fr. Gaël et Bruno prennent la voiture pour arriver à l’abbaye d’En-Calcat à l’heure de 
la messe conventuelle et participer à 2 jours de formation sur le nouveau rituel de la réconciliation 
avec Geneviève Médevielle disciple de Xavier Thévenot et qui lui a succédé à l’Institut catholique de 
Paris en théologie morale. 

Une chorale de Seynod intervient à la messe pour le chant de communion et à la fin. 

     

Jeudi 10 : Pour le début de la fête de communauté : Fr. Didier présente des photos du chantier des 
cellules de l’aile sud. 

Vendredi 11 : Fête de saint Benoît. Nous en faisons la fête de communauté après la  messe 
solennelle, le repas prévu à l’extérieur se déroule au réfectoire à cause du temps. Pour le verre de 
l’amitié nous invitons les maçons à la peine juste à côté, dans le cloître. L’après-midi les Frères du 
noviciat : Fr. Gaël père maître, Fr. Pierre II postulant, nous font participer à une séance récréative 
autour de la figure de saint François d’Assise. 
 

     
 

Dimanche 13 : P. Abbé et Fr. Benjamin partent pour Aiguebelle et poursuivront jusqu’à ND des 
Neiges où dom Ginepro effectuera la visite régulière avec dom Éric d’Aiguebelle. 



Lundi 14 : Jean Michel Dieuaide a composé une nouvelle musique pour notre office des laudes du 
dimanche, il nous fait apprendre l’hymne deux soirs de suite. 

Les maçons viennent donner une dernière couche 
d’enduit sur les 8 encadrements de fenêtres déjà mis 
en place. Le lendemain Mohamed viendra faire de la 
poussière en abattant 10 autres armatures en béton, 
une par jour. La pose des cadres et vitrages est 
prévue à partir du 15 septembre. Un éventuel orage 
pourrait provoquer des dégâts, de simples feuilles de 
plastique sur les ouvertures limitent les courants 
d’air, guère plus. Le travail le plus long sera la 
réfection des enduits des embrasures. 

Jeudi 17 : La journée de désert se déroule sans 
pluie, ce qui est rare au court de ce mois 

particulièrement pluvieux. Les alpagistes n’ont pas vu de loups pendant l’estive, seulement au 
printemps. 

Mercredi 23 : Les Frères Patrice, Jean-Pierre et Laurent vont chercher des pêches et des brugnons 
dans la Drôme, des mains extérieures les mettront en bocaux pour nous cet hiver. 

Vendredi 25 : Nous sommes informés de différentes façons sur la situation des chrétiens en Irak, 
ceux de Mossoul ont été forcés de partir et se sont réfugiés chez les kurdes qui les protègent. La 
Bande de Gaza est envahie une nouvelle fois par l’armée d’Israël. 

Dimanche 27 : Fr. Gaël va vivre au Foyer de charité de Naves en Tarentaise sa retraite avant 
l’ordination presbytérale le 20 août. 

Mardi 29 : À la fromagerie une machine à sceller les cartons avec un ruban adhésif est installée. 

Mercredi 30 : Nous visionnons le cinquième et 
dernier épisode d’Apocalypse : DVD de montages à 
partir de documents sur la première guerre 
mondiale. 

L’abattage des montants en béton des fenêtres du 
cloître avance rapidement, avec un minimum de 
poussière et de bruit. 

Jeudi 31 : Nos prés ne sont toujours pas fauchés 
ainsi que beaucoup de ceux des voisins. 
 

 

Aux Archives départementales de la Savoie le dépouillement systématique du tabellion de Conflans 
se poursuit. Contrairement à la France où ils ne sont que résumés, en Savoie ces registres 
contiennent l’intégralité des actes notariés passés dans les communes environnantes. Pour le 18ème 
siècle ils permettent de se faire une idée plus précise des relations de l’abbaye de Tamié avec les 
personnes de l’extérieur : les moines servaient de banquiers et beaucoup moins préoccupés des 
résultats financiers que de l’aide qu’ils pouvaient apporter, grâce à leurs revenus importants. Dans les 
communautés d’Hautecombe et de Sainte-Marie d’Aulps en commende, les moines y recevaient une 
maigre part des revenus de leur abbaye, les bâtiments tombaient en ruine et l’abbé commendataire 
vivant en dehors de la communauté, en raflait le maximum. À Tamié le monastère actuel était 



terminé depuis 1705, les différents bâtiments des granges et des activités industrielles : moulins, 
forges, scies étaient régulièrement entretenus. 
 



 

 
 
 
 
 

 
 



 

 



 
 



 
 



 


